Donc, si j'arrive à me passer d'une grosse voiture, d'une grande maison, des mets délicats, des vins fins, des fêtes grandioses, des voyages fastueux, des appareils électroniques derniers cris je n'ai pas BESOIN d'être riche? C'est bien ça? Voilà donc une raison pour pratiquer, pour tendre vers une certaine ascèse. 

Une première question: de quoi ai-je besoin? Alors, ensuite, chercher puis travailler à s'en passer.

Réussir à juguler le désir. Ce n'est pas refuser tout, systématiquement. Plutôt prendre ce qui passe sans jamais en vouloir plus. Remercier lorsque cela passe sans vouloir que cela se reproduise.

Tout cela peut-être parce que je pense que je pourrais alors ne rien devoir au monde, n'être redevable de rien, moi même donnant si peu. Aspect négatif. C'est aussi le "lâcher prise" des Bouddhiste. Quitter déjà le monde sensible, ses "plaisirs", afin de se préparer au grand départ.

